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VIE D’ÉGLISE

M
gr Delville évoque d’abord la nécessité de 
s’évangéliser soi-même et de réaliser une 
conversion intérieure. "Le Carême nous 
invite à commencer par nous évangéliser 
nous-mêmes, par vivre une conversion 

intérieure." Une conversion nécessaire, car "nous pou-
vons être nous-mêmes des obstacles à l’annonce de 
l’évangile". Une conversion qui s’impose également 
"parce que nous vivons une situation d’Eglise fragilisée 
par rapport à des situations antérieures". 

Qu’est-ce qu’évangéliser?
L’évangélisation consiste en "la communication de 
l’Evangile, de personne à personne, par la prédication, 
la catéchèse, le baptême et d’autres sacrements". Elle 
comporte un contenu doctrinal – le salut, "qui s’accom-
plit dans une communion avec le seul Absolu, celui de 
Dieu"  – , et un contenu social, à savoir la libération. Car 
il est important de prendre en compte les liens concrets 
"qui existent entre l’évangile et la vie, personnelle et 
sociale, de l’homme".
L’évêque de Liège développe ensuite les démarches 
possibles pour évangéliser. Si le témoignage consti-
tue un premier moyen d’évangélisation, la prédica-
tion, l’enseignement catéchétique ainsi que les divers 
moyens de communication sociale jouent également 
un rôle fondamental. Cela étant, le contact personnel 
demeure essentiel. Mgr Jean-Pierre Delville souligne 

ainsi l’importance des familles, des sacrements – qui 
sont "source de prière personnelle et communautaire" 
–, mais aussi de la piété populaire ou encore des mou-
vements spirituels et des communautés chrétiennes 
dans la démarche d’évangélisation.

Evangéliser les cultures?
C’est alors à la question "comment évangéliser les 
cultures?" que l’évêque tente de répondre. Pour ce faire, 
il faut "influer dans un sens évangélique sur les valeurs 
vécues en société, par des associations culturelles et 
sociales d’inspiration chrétienne". Pour l’évêque, les 
engagements dans les ASBL, dans les pouvoirs organi-
sateurs des écoles ainsi que les engagements pour les 
pauvres et la justice sociale (notamment à travers des 
œuvres telles qu’Entraide et Fraternité, Caritas,…) sont 
donc précieux. Mais il est aussi essentiel de "redécou-
vrir et valoriser notre patrimoine religieux artistique, 
architectural, sculptural, musical, littéraire et liturgique 
(…). Il s’agit donc de cultiver la beauté et la créativité."

Qui évangélise qui? 
Ainsi que l’explique l’évêque, l’évangélisation est des-
tinée à ceux qui ne connaissent pas Jésus-Christ, aux 
fidèles des autres religions, aux incroyants, mais aussi 
aux fidèles eux-mêmes. Car l’évangélisation "n’est ja-
mais acquise ni parfaite". Elle est par ailleurs un "un acte 

ecclésial", car "l’Eglise tout entière est missionnaire". Si 
le Pape, les évêques, les prêtres, les religieux et les reli-
gieuses sont d’une très grande importance pour évan-
géliser, les laïcs et les ministères laïcs jouent également 
un rôle non négligeable. Ainsi, "que ce Carême soit pour 
nous tous une conversion à l’évangélisation".

 ✐ Sandra OTTE

L’intégralité de la lettre pastorale de Mgr Delville 
est sur le site du diocèse: 
https://www.evechedeliege.be/fr/actes-officiels-acta

LETTRE PASTORALE DE CARÊME DE Mgr JEAN-PIERRE DELVILLE

"Que ce Carême soit une conversion 
à l’évangélisation !"

Dans sa lettre pastorale de Carême, Mgr Jean-Pierre Delville porte son regard sur l’évangélisation. Qu’est-
ce que l’évangélisation? A qui s’adresse-t-elle? Des questions auxquelles l’évêque de Liège apporte des 
éléments de réponses.

Attesté pour la première fois en français 
dans le Comput de Philippe de Thaon 
(1119), le mot carême désigne généra-

lement la période de jeûne et d’abstinence 
qui s’étend sur 40 jours avant Pâques*. 
Mais ces 40 jours ont une symbolique et 
une signification bien plus importantes en-
core. De plus en plus de personnes s’inter-
rogent d’ailleurs sur la manière de vivre le 
Carême. Que faut-il faire pour donner aux 
jours qui précèdent Pâques tout leur sens? 
Fabian Delarbre, l’adjoint du recteur du 
sanctuaire de Banneux, explique ce que 
représente pour lui ce moment particulier.

Retrouver l’essentiel
Pour Fabian Delarbre, le Carême est un 
moment qui nous invite à nous poser et à 
réfléchir. Il s’agit de profiter de ces 40 jours 
pour prendre du recul et voir ce que nous 
pouvons améliorer dans notre vie. "C’est 
aussi un moment propice pour s’imprégner 
un peu plus de la parole de Dieu. C’est un 
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Vivre un temps de pause, de prière et de partage

temps qui peut nous engager à prier vrai-
ment." Penser sincèrement sa prière, lire 
activement un passage de la Bible ou un 
autre texte et le méditer, s’arrêter dans le 
mouvement effréné de la vie pour mieux 
saisir le sens de nos actions et de nos pen-
sées, pour mieux saisir le sens même de 
l’existence. Voilà comment l’on peut aspirer 
à vivre le Carême.
Fabian Delarbre ajoute que ces 40 jours 

sont l’occasion de résister aux tentations 
et de prendre des initiatives comme éviter 
d’aller trop souvent sur sa tablette, man-
ger plus équilibrée… Mais le Carême est 
aussi un "un temps de partage. Il n’est pas 
toujours nécessaire de donner quelque 
chose; l’on peut également donner de soi 
en aidant l’autre, en s’impliquant dans une 
association…"
Les efforts réalisés pendant cette période 
peuvent donc nous amener à "arrêter tout 
ce qui est superflu, à éviter l’excès et à vivre 
avec l’essentiel. Il s’agit aussi – à travers 
ses lectures, des instants de partage, ses 
diverses actions et ses actes – d’essayer 
de rencontrer Dieu."

De nombreux questionnements
Fabian Delarbre et beaucoup d’autres 
remarquent que de plus en plus de per-
sonnes, et notamment des jeunes, se 
posent des questions sur la façon de vivre 
le Carême. Ces questionnements sont sans 
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doute favorisés par le fait que, depuis 2 ans, 
Ramadan et Carême tombent presque en 
même temps: "Il me semble que les musul-
mans parlent plus facilement de leur reli-
gion. Ceux qui ne sont pas de cette confes-
sion religieuse l’observent et s’interrogent 
par conséquent sur leurs propres pratiques 
et sur leur propre religion." Il n’est cepen-
dant pas aisé de répondre à ceux qui se 
demandent comment vivre le Carême, car 
"il s’agit d’une démarche personnelle: il 
revient à chacun de prendre une initiative 
et de tâcher de s’y tenir".
De son côté, Fabian Delarbre va "essayer 
d’éliminer ce qui est superflu et de trouver 
plus de temps pour être avec les pèlerins." 
Ce temps d’efforts permet ainsi de se tour-
ner vers l’essentiel.

 ✐Sandra OTTE

*Alain Rey, dir., Le Robert. Dictionnaire 
historique de la langue française, 1998, 
p. 628.

Fabian Delarbre est l’adjoint du recteur du 
sanctuaire de Banneux.


